DESCRIPTION DE DEUX GENRES NOUVEAUX 

DE LA FAMILLE DES SALAMANDRIDES 
Par M. G. A. BOULENGER 


M. le D l 2 Sauvage a décrit récemment (1) deux espèces nouvelles 
de Salamandrides de Chine qu’il a rapportées aux genres Triton et 
Salamandrella. Ces espèces nous paraissant nécessiter l’établisse¬ 
ment de deux genres nouveaux, M. Sauvage a eu la bonté de nous 
permettre de les décrire sur les spécimens types du Muséum de 
Paris. Nous tenons à lui en exprimer notre sincère reconnaissance. 

Ainsi qu’on le verra par les caractères que nous donnons plus loin, 
ces espèces ne peuvent être maintenues à la place que M. Sauvage 
leur a assignée provisoirement. 

L’une, la Salamandrella smensis , a les plus grands rapports avec 
le Ranodon sibiricus , Kessler, dont elle ne diffère que par le nombre 
des orteils. Le genre Salamandrella , Dybowsky (. Isodactglium , 
Strauch) en diffère par la disposition des dents palatines qui affectent, 
comme chez Ellipsoglossa , la forme d’un Y. 

L’autre, le Triton brempes , réunit la physionomie des Salaman- 
drides les plus inférieurs, la dentition de certains Tritons et la langue 
des Sirénides (. Necturus , Proteus, Sir en,) et des larves de Salaman- 
drides. Ses formes semblent indiquer un séjour constant dans l’eau, 
comme c’est le cas pour le genre Megalobatrachus, Tsch. ( Sieboldia , 
Bp.) qui ne possède également pas de branchies. 

Batraclmperus, g. n. (2) 

Car, Langue ovalaire, assez grande, libre seulement sur les côtés. 
Dents palatines formant, entre les arrière-narines, deux groupes 
arqués, à convexité dirigée en avant, non réunis au milieu. Yeux de 
grandeur moyenne, à paupières bien développées. Tète peu élargie. 
Gorge plissée longitudinalement; un pli très-accentué en travers, 

(1) Bulletin de la Société Philomatique de Paris, 7 e sér., t. ï cv , n° 3, l»S7 7. 

(2) VidrpvX grenouille, Ytt palais. 
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remontant sur les côtés du cou. Un sillon se dirigeant de l’angle pos¬ 
térieur des paupières jusqu’au pli collaire; un autre sillon, perpendi¬ 
culaire au premier, le réunit à l’angle des mâchoires. Tronc assez 
allongé, arrondi; des sillons verticaux, au nombre de dix ou onze, 
de chaque côté. Quatre doigts et quatre orteils, libres, assez allongés. 
Membres moyens. Orifice anal longitudinal. Queue peu comprimée à 
la base, tranchante, peu pointue à l’extrémité. Peau lisse, poreuse 
en dessus, épaissie mais non crypteuses sur les régions paroti¬ 
diennes. Pas de crête dorsale ni de caudale. 

Espèce unique : Batrachuperus sinensis (Salamandrella 
sinensis , Sauvage). 


Pacliytriton, g. n. (1) 

Car. Langue épaisse, couvrant tout le plancher de la bouche, 
libre légèrement en avant seulement. Dents palatines sur deux lignes 
longitudinales, naissant entre les arrière-narines, en forme de Y ren¬ 
versé, à branches ne se touchant pas en avant. Bouche peu fendue. 
Crâne étroit. Yeux petits, à paupières très-peu développées. Tête 
élargie en arrière. Pas de pli en travers de la gorge. Tronc assez 
allongé, un peu déprimé. Membres courts, trapus. Quatre doigts et 
cinq orteils, libres. Orifice anal longitudinal. Queue longue, arrondie 
à la base, fortement comprimée à l’extrémité. Peau lisse, épaissie 
mais non crypteuse sur les régions parotidiennes. Pas de plis sur les 
côtés du tronc. Pas de crête dorsale. Une crête caudale, peu déve¬ 
loppée, sur les deux tiers postérieurs de la queue. 

Espèce unique : Prachytriton brevipes (Triton brevipes, 
Sauvage). 


(1) na/Cvr, épais, Totrwv. 




